
La Facilité internationale de financement 
pour la vaccination    
Investir massivement pour le développement – la rencontre  
des marchés financiers avec le monde du développement produit  
des premiers résultats impressionnants 

GAVI Alliance, créée en 2000, est un partenariat 
du secteur public et privé qui a pour but d’élar-
gir l’accès des enfants les plus pauvres du monde 
aux précieux vaccins par le biais de ses partenai-
res. Fin 2006, on estime que 2,3     millions de décès 
prématurés de plus avaient ainsi été évités. La 
structure novatrice de GAVI a été spécialement 
conçue pour mobiliser des ressources prévisibles 
en vue de financer le développement à long 
terme, plus rapidement et plus efficacement que 
tout autre véhicule existant. 

Concentrer les fonds en début de période : 
La Facilité internationale de financement pour 
la vaccination ( International Finance Facility for 
Immunisation – IFFIm ) a rapidement mobilisé 
des ressources à un niveau sans précédent pour 
soutenir des activités vitales dans le renforce-
ment des systèmes de santé et la vaccination  
des enfants.
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Des vies sauvées

D’ici à la fin de 2007, grâce à l’IFFIm, on estime que 
3,8    millions d’enfants supplémentaires auront été 
vaccinés contre Hib, 14,5       millions contre l’hépatite      B 
et 4,4    millions d’enfants contre la fièvre jaune.



méthode pour garantir un financement prévi-
sible, et tout particulièrement pour renforcer 
les systèmes de santé, est conforme aux engage-
ments des pays du G    8 de relever le financement 
afin de permettre aux pays partenaires d’investir 
à long terme.

Des stocks d’urgence qui sauvent  
des vies
Les stocks d’urgence financés par GAVI ne sont pas 
des provisions de vaccins inutilisés. Ils représentent 
des mécanismes novateurs qui garantissent que des 
vaccins et des médicaments nouveaux ou rares se-

Deux chiffres illustrent l’importance de l’IFFIm: 
depuis son lancement en 2000, GAVI Alliance a 
déboursé un total cumulé de 817    millions de dol-
lars pour financer la vaccination dans les pays 
les plus pauvres du monde. En une seule année, 
2007, GAVI devrait décaisser près de 836      millions 
de dollars de fonds de l’IFFIm levés sur les mar-
chés internationaux des capitaux et concentrés 
en début de période.

Agir vite  : D’ici à la fin de 2007, environ 836    mil-
lions de dollars de fonds de l’IFFIm auront été 
décaissés. Dans les trois mois qui ont suivi le 
lancement de l’IFFIm, GAVI Alliance a déjà alloué 
un total de 460     millions de dollars de fonds de 
l’IFFIm à différents programmes de lutte cont-
re des maladies prioritaires telles que la polio- 
myélite, la rougeole, la fièvre jaune et le téta-
nos. Avant fin 2007, 376     millions de dollars supp-
lémentaires auront été décaissés.

Investir autant d’argent rapidement et effi-
cacement a de vastes conséquences pratiques et 
ces opérations réclament beaucoup de soin, aus-
si bien des bailleurs de fonds que des personnes 
chargées d’absorber les ressources de la manière 
la plus rentable qui soit. De nouvelles structures 
juridiques et de gouvernance ont été mises en 
place pour répondre à ces exigences. Une asso-
ciation unique en son genre de spécialistes du 
développement, d’experts des marchés interna-
tionaux des capitaux et de juristes encadre les 
structures établies pour veiller à ce que l’IFFIm 
soutienne des programmes solides.

Garantir des fonds prévisibles pour le déve-
loppement: L’une des grandes forces du finance-
ment de l’IFFIm est qu’il est, par nature, prévisible 
à long terme. Les flux financiers doivent abso-
lument être stables pour que les pays parten-
aires puissent planifier en toute sécurité en vue 
d’atteindre des objectifs à long terme, tels que le 
développement des ressources humaines, parti-
culièrement aux niveaux local et des districts. Les 
fonds de l’IFFIm servent à acheter et à distribu-
er des vaccins, mais aussi à satisfaire les besoins 
que les pays eux-mêmes identifient, par exemple 
pour éliminer les « goulets d’étranglement » qui 
empêchent de vacciner tous les enfants. Cette 

Munis de leur carnet  
de vaccination,  
des enfants togolais  
font la queue pour  
être vaccinés contre  
la fièvre jaune. W
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Le renforcement des systèmes de santé : 
lever les obstacles au progrès

La plupart des maladies dans le monde pourraient être 
évitées ou traitées, avec des technologies éprouvées et 
d’un coût abordable. Le problème est d’apporter ces 
médicaments, ces vaccins et d’autres formes de pré-
vention, de soins ou de traitement à ceux qui en ont 
besoin, en temps voulu, avec toutes les garanties, en 
quantité suffisante et à un prix raisonnable. La faibles-
se ou l’inadéquation des systèmes de santé est l’un des 
principaux écueils pour élargir la distribution de ces 
technologies salvatrices, et c’est par conséquent éga-
lement un obstacle majeur pour atteindre les objectifs 
du Millénaire pour le développement (OMD) adoptés 
par la communauté internationale.

En janvier 2007, au cours du Forum économique 
mondial de Davos, GAVI Alliance a annoncé un in-
vestissement initial de 500     millions de dollars pour 
le renforcement des systèmes de santé entre 2006 et 
2010. Ces fonds contribueront aux activités actuelles 
de GAVI Alliance destinées à réduire la mortalité des 
enfants ( OMD 4 ) et la mortalité maternelle ( OMD 5 ).

En 2007, l’IFFIm devrait allouer un total de 71     mil-
lions de dollars à ces activités grâce à la première 
émission de ses obligations destinées à soutenir les 
plans globaux du système de santé au Cambodge, en 
Éthiopie et au Kirghizistan. 

L’appui de GAVI Alliance permet d’apporter les 
vaccins les plus récents et les plus efficaces contre des 
maladies meurtrières de l’enfance à des populations  
et dans des endroits qui n’auraient autrement pas pu 
les acquérir ou y avoir accès.



ront prêts à être déployés dès la notification d’une 
flambée infectieuse. Le financement par l’IFFIm de 
l’Initiative contre la fièvre jaune l’a démontré au 
cours de la première quinzaine de février. Près de 
1,3      million d’enfants togolais ont été vaccinés con-
tre cette maladie virale extrêmement contagieuse 
dans 11 districts des régions de Savanes et Kara. 
Dès que trois cas de fièvre jaune ont été confirmés 
par les laboratoires, les partenaires de l’Initiative 
contre la fièvre jaune ont déclenché le plan  
de riposte. Cette entreprise a bien illustré la  
coordination entre les partenaires, dirigés par  

le Ministère de la santé, et elle permettra  
de réduire l’ampleur et la fréquence des 
flambées de fièvre jaune pendant au  
moins 20 ans. 

Un autre avantage des stocks d’urgence 
est de garantir un approvisionnement pour 
les programmes de vaccination systéma-
tique. Avec seulement trois fabricants de 
vaccin contre la fièvre jaune dans le mon-
de, l’offre vaccinale est limitée. Dans le 
passé, des flambées infectieuses épuisaient 
tous les stocks de vaccin et perturbaient 

l’approvisionnement des programmes de vaccina-
tion systématique.

Les bureaux régional et national de l’OMS, 
l’UNICEF et l’Agence de médecine préventive ont 
fourni les compétences spécialisées en épidémio-
logie, logistique et assurance de qualité, conjoin-
tement avec un expert en mobilisation sociale du 
Centre méditerranéen de l’OMS pour la réduction 
de la vulnérabilité qui a travaillé avec le réseau na-
tional de bénévoles de la Croix-Rouge togolaise, 
avec le concours de la Fédération internationale 
des sociétés de la Croix-Rouge et du Croissant-
Rouge.

Pour le dossier illustré complet, voir http://www.who.int/ 
features/2007/yellow_fever/gallery/fr/index.html 

Le stock de vaccin antipoliomyélitique est 
bien plus qu’une réserve conventionnelle de 
vaccin antipoliomyélitique trivalent ( VPO ) utili-
sé pour éradiquer la maladie dans le monde. Il 

s’agit, dans le cadre d’une autre initiative dirigée 
par l’OMS, d’un stock de trois vaccins complète-
ment nouveaux, mis au point spécialement pour 
éviter que la phase postérieure à l’éradication  
ne soit compromise par un poliovirus sauvage 
dérivé du vaccin. Le financement que l’IFFIm 
a accordé à ce stock a été déterminant pour 
encourager les fabricants à rapidement pro-
duire et évaluer les nouveaux vaccins monova-
lents qui sont essentiels pour ce processus. Sans  
cette intervention, il n’aurait pas été rentable de 
produire ces vaccins. Au moins deux fabricants 
de VPO réunissant les conditions exigées auront 
produit et commercialisé des VPO de types 1 et 3. 
Fin 2007, les essais cliniques pour les types 1 et 3 
seront bien avancés.

Quelques avantages du  
financement de l’IFFm

 Des produits à meilleur prix : le financement 
de l’IFFIm a permis à GAVI d’acheter des vaccins 
à prix réduit en souscrivant un engagement fer-
me de trois ans. Grâce à ce financement, le prix 
du vaccin pentavalent ( c’est-à-dire une injection 
unique qui protège contre la diphtérie, la co-
queluche et le tétanos, Haemophilus influenzae 
type b ( Hib  ) et l’hépatite B ) a été réduit de 7,7%.  
De plus, la disponibilité des fonds de l’IFFIm  
au cours de la prochaine décennie favorise un 
approvisionnement sûr car elle garantit le sou-
tien futur de GAVI au vaccin pentavalent. Cette 
assurance encourage de nouveaux fabricants à 
entrer sur le marché ces prochaines années, ce 
qui réduira encore le prix. 

 Rougeole : les fonds de l’IFFIm ont contribué 
sensiblement à réduire le nombre de décès dus 
à la rougeole dans le monde, qui sont passés 
de 480     000 en 2003 à environ 170    000 en 2010. 
En février, 139      millions de dollars de fonds et 
d’engagements de l’IFFIm ont stimulé le travail 
de l’Initiative contre la rougeole. En 2007, près 
de 240     millions d’enfants auront été vaccinés 

«L’Initiative contre la 
rougeole et GAVI sont 
deux des initiatives 
mondiales de santé les 
plus réussies de ces  
dernières années»

 Timothy E. Wirth,  
Président de la Fondation  
des Nations Unies
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International Finance Facility 
for Immunisation Company 

2 Lambs Passage 
London EC1Y 8BB,  
Royaume-Uni

Tel.  + 41 22 909 65 22
Fax  + 41 22 909 65 22

www.iff-immunisation.org

Société limitée par garantie.  
Enregistrée en Angleterre et au Pays de Galles 
sous le numéro 5857343.  
Enregistrée comme organisme de bienfaisance 
sous le numéro 1115413.

contre cette infection au cours de campagnes 
supplémentaires.

Les campagnes de vaccination contre la 
rougeole aident également à réduire les décès 
infantiles dus à d’autres causes. Elles sont deve-
nues l’occasion de mener d’autres interventions 
qui sauvent des vies, par exemple la distribution 
de moustiquaires pour protéger contre le palu-
disme, des vermifuges et des compléments de 
vitamine    A.

Pour de plus amples informations, voir  
http://www.measlesinitiative.org/press/GAVI22Feb2007.pdf. 

 Tétanos maternel et néonatal  38     millions 
de femmes en âge de procréer seront visées par 
la vaccination dans 19 pays, ce qui sauvera de 
204     000 à 314     000 vies.

Première émission d’obligations  
de l’IFFIm
Les obligations inaugurales de l’IFFIm ont été 
émises le 14 novembre 2006. Le prix de ces tit-
res a été fixé de manière comparable à d’autres 
émetteurs souverains/supranationaux et les ob- 
ligations ont été achetées par un très large 
éventail d’investisseurs, aussi bien du point de 
vue de la répartition géographique que du type 
d’acheteur, avec notamment plusieurs banques 
centrales, des fonds de pension, des gérants de 
fonds et des compagnies d’assurance ( voir figure 
ci-dessous ). De plus, en raison de sa nature es-
sentiellement humanitaire, l’initiative de l’IFFIm 
a bénéficié du soutien de personnalités com-
me S.   S. le pape Benoît    XVI, S.    M. la reine Rania  
Al-Abdullah de Jordanie, le cardinal Renato 
Raffaele Martino, l’archevêque de Canterbury, 
Rowan Williams, le grand rabbin de Grande- 
Bretagne, Jonathan Sacks, Iqbal Khari du Conseil 
musulman de Grande-Bretagne, Ramesh Khalidi 
du Forum hindou de Grande-Bretagne, Indrajit 
Singh du Conseil sikh de Grande-Bretagne, ainsi 
que les artistes Bono et Bob Geldof .

L’IFFIm : L’objectif de l’IFFIm est d’accélérer la 
disponibilité de fonds, levés sur les marchés in-
ternationaux des capitaux et garantis par des 
annonces de contributions de donateurs souver-
ains. Ces ressources seront utilisées par le biais 
de GAVI Alliance pour financer des programmes 
de santé et de vaccination dans 70 des pays les 
plus pauvres du monde. Les donateurs originaux 
de l’IFFIm sont le Royaume-Uni, la France, l’Italie, 
l’Espagne, la Norvège et la Suède. L’Afrique du 
Sud les a rejoints en mars 2007 et le Brésil a an-
noncé qu’il en fera de même. Le dialogue est 
actuellement engagé avec d’autres donateurs 
éventuels afin d’atteindre totalement l’objectif 
de financement. L’investissement de l’IFFIm, éva-
lué à 4 milliards de dollars, devrait permettre de 
sauver la vie de près de 5 millions d’enfants entre 
2006 et 2015.

La Banque mondiale est l’administrateur de la 
trésorerie de l’IFFIm. À ce titre, la Banque mon-
diale, qui agit comme agent de l’IFFIm, gère les 
finances de la Facilité conformément à des poli-
tiques et des normes prudentes. Elle se charge 
notamment de la stratégie de financement de 
l’IFFIm et de sa mise en œuvre sur les marchés 
des capitaux, des relations avec les agences de 
cotation et les investisseurs, des transactions de 
couverture et de la gestion des investissements. 
La Banque mondiale assure également la coordi-
nation avec les donateurs de l’IFFIm et gère leurs 
annonces de contribution et leurs paiements, 
ainsi que les décaissements de l’IFFIm pour les 
programmes de vaccination et de santé par le 
biais de GAVI Alliance. 

GAVI : GAVI Alliance rassemble un large éventail 
de partenaires de développement: des gouver-
nements de pays en développement et de pays 
donateurs, l’OMS, l’UNICEF, la Banque mondiale, 
la Fondation Bill & Melinda Gates, des fabricants 
de vaccins, des organismes techniques et de re-
cherche, des institutions de santé publique, des 
organisations non gouvernementales et le Fonds  
GAVI ( le bras financier et de ressources de GAVI ).

La reconnaissance des marchés  
des capitaux
Le prix d’échange des obligations de l’IFFIm sur le  
marché secondaire s’est apprécié par rapport à celui de  
titres comparables, ce qui dénote bien la forte deman-
de des marchés pour les obligations de l’IFFIm, ainsi que 
l’intérêt des investisseurs de qualité. 

Dans ses premiers mois d’existence, l’IFFIm a ob-
tenu de nombreuses récompenses, qui confirment son 
statut de jeune obligataire. Dans le palmarès Euroweek 
des «Affaires de l’année 2006», l’IFFIm s’est classée à la 
première place comme «meilleur nouvel emprunteur» 
et à la deuxième place comme «obligataire souverain, 
supranational et institutionnel de l’année»; elle a 
été quatrième dans le classement des «dix meilleures  
affaires de l’année». Au cours de la cérémonie des prix 
de l’ISR, elle a aussi remporté le titre d’« innovation  
de l’année».

Simon Wreford-Howard 
swreford-howard@gavialliance.org,  tél. +41 22 909 6561 
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Pour plus d’informations, prière  
de prendre contact avec : 

Rachel Winter-Jones
rjones1@worldbank.org,  tél. +33 1 4069 3052
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